
Trois petits pas avant,
deux p s -Is en arriere
Bilan de la Politique du MEW-

concernant la scolarisation des enfants de	 ants

Monsieur le Ministre a releve le pourcentage elev6 d'enfants êtrangers au Luxembourg-
le plus eleve de tous les pays europeens - et par16 dun probleme complexe et 6pineux,

dO a la situation scolaire et linguistique unique du Grand-Duchë. Pour le Ministre,
toute mesure en faveur des enfants étrangers dolt absolument respecter les deux condi-
tions suivantes dêfinies par la Chambre des Depute's en fevrier 1983: maintenir l'unite

de l'ecole luxembourgeoise et preserver le bilinguisme, base de notre systeme scolaire
et 6conomique. Face a cette double finalite conservatrice, le Ministre, n'envisageant
pas d'approci-eglobale et dynamique, affirma sa volontê de progresser a petits pas et

releva que beaucoup d'efforts ont déjà ete faits aussi bien de la part des communes,

que des enseignants et des associations d'enseignants.
Confiant et optimiste, il èvoqua une s -erie de mesures qui, selon lui, seraient aptes
a r6soudre les problemes d'int&gration scolaire et sociale des enfants de migrants.
Nous leur opposerons notre vue du problëme.

Le 26.2.1986 l'ASTI, association de soutien aux
travailleurs immigres, avait organise une table
ronde sur la scolarisation des enfants de migrants

Les propos du ministre sont imprimes ci-apres en
gras, nos commentaires en italique.

1. EDUCATION PRESCOLAI RE

- Il faut donner aux enfants etrangers de bonnes con-
naissances en luxembourgeois des l'education pre-
scolaire. Les circulaires de mai recommandent aux
communes et aux enseignants de se servir des pro-
jets pour l'apprentissage du luxembourgeois. Selon
le Ministre, ce materiel donne one bonne base de
luxembourgeois aux enfants etrangers et leur faci-
lite ainsi l'apprentissage de l'allemand.

- Dans le cadre de la reforme de la loi de 1912, on
pourra rendre obligatoires 2 ans d'education pre-
scolaire et prevoir la possibilite de frequenter
les classes enfantines a partir de l'age de 3 ans.

It .6eAait uAgent de vJA,i{)ien_. corditioH,5, degnj
d'apptication	 que khuttat}s	 pfLojet de
tangue tuxembouAgeoie. Bt-it po,․ )sibte d'atteindiLe
UK niveau L.),(),65ant en tuxeimboungeo	 paA te 'scut
moyen du pfLojet's de tangue, en paAtcutieA. dano
tm nombnewsu clamm oa ta pupoAtion d'en6aHt

appkoche or d0.paime tm 5o%?
De connaimancm tacunaifLu en tuxemboungeos
6ont-ettn,une bcuse 6(.1_6iisante pou.A. t'appkent-bmage
de Valtemand tet qu'it mt pnatAlquj clan 's KO6
cta,s6m?

2. ENSEIGNEMENT PRIMAIRE

- Le nouvel abecedaire facilite l'apprentissage de
l'allemand aux Luxembourgeois et aux etrangers.

Le nouva abeadaine 6acaite t'appnent,bmage de
t'JcAitune et de ta tectune,	 n'e6t pco a con-
() ondfLe avec une Kthodotogie de t'attemand-tangue
Jt/Lange7Le. Lm "Spftachpujekte", dutinb d 6avoA4_-
6CA t'attemand oAat, en l e- annJe d' -dtudeis, n'ont
pco non ptus	 concto pouA	 "etevm Jtflangeu:

E. 1 N	 EMAC

pft:Luppoent une connaance de t'atZemand at
ne ,5ont	 bovs 	 ,SUA UK d .A)aoppement ptoyte)mi6
de ta tangue atEemande.

- Les eleves en difficulte beneficient de mesures
d'appui.

Ni6eu a pakt Coo tecon's de kattAapage poun tom tm
aavm de ta 1 0 annJm d'etudm (sou	 6on1
paAtie d'une ctaime doubte - 1 0- et 2 0 annju euem-
bal tnn peu de mmuAm d'aide fLJgutieA.e 6ont in-
6tLtutionnatm: eilte)3 5 communm emptoient du
evieignarl,tA )suAnwmJnais cot eet (c6. enquEte
e66ectuee paA VASTI et Lao 6yndi. eat)s d'eneignant,s
en dJcemb,te 1985). C'ut d4iLe que Cu majo)Lit ej de6
JUveis en	 nu b rk'jicient pcv5 de mmunm
d'appui.



- Les faibles effectifs de classe permettent un en-
seignement differencie.

De 6aibtu eec.t45 a eux ,seutone aunt pco anant,s
d'une meLtteune quatit rj de t'enzeignement, comme
t'ont montAJ divemn iLechenehn empinique6. Pours
Bare e66icace, lc nJduction de4	 Ctó doit at-
ten de paiA avec une pnpanation appnoondie deis en-

ant's a ta diWnenciation (pnpanation inisui-
)samment nJati)s -je dawn ta onmation actuette).

- existe la possibilite de faire les deux premie-
res annees primaires en trois ans.

Cite meune n'nt qu'exceptionneEtement apptiqu-je
e n' et utite que )si tn eniseignant)s out outit/J6
pour appnendne Ce tuxemboungeo et t'attemand-tan-
gue etnange/Le aux Java.

Hogli in: Weitwoche 26.12.85:

3. EXPERIENCES - PILOTES

Experience-pilote a Esch/Alzette: les premiers
apprentissages en frangais sont suivis par un en-
seignement renforce de l'allemand a partir de la
3e annee d'etudes, afin d'arriver au meme niveau
que les enfants luxembourgeois et de sauvegarder,
a tout prix, l'unite de l'ecole luxembourgeoise.

N'ezt-it pas ittu/soine de voutoin 0.ine atteindne
d de en6ant6 Jtnangeio en 4 ano un niveau d'atte-
mand qu'iL n'atteignent gJnjnatement pas en 6
an6?
L'expJnience d'Eisch/Atzette a JtJ intennompue ,6au-
te de anentvLevuto ntJne6602s. It 'aginait d'anaty6en
leis cawsu du d'hintJn iit du panent)s: manque d'in-
Oonmation, manque de motivation, manque de 9c/tan-
tiez pour -ea iscotanitO, utt -dnieune do enti)ant?
Toute expJnience-pitote 6anz ganantie e_6ective
d'int -4nation .scotaine utt6tieune caLuse pim de
mai que de bien et 6e 6ait au dJpenis de t'avenin
pno6eimionnet de W.ve)s.

- Le modele de Differdange, bien que valable dans
cette commune, est difficilement g6n6ralisab1e,
faisant appel a trop d'enseignants êtrangers.

Le modte de Di66endange con,sizte en une intJgna-
tion de Bowles en tangue matennette da ps t'honaine
et Le programme de case de 1 e -6 e annee d'Jtu-
de,5 (2-3h/isemaine). C'eist te eut modUe coherent

onctionnant isuA gnande JcheCte (28 ceaimn en
1985/86) depuLs 3 aws.	 a viriLt.i_ati_ve_ (2J7. a Ven.-

gagement d'un guupe d'encignanto et de La Com-
raion scotaine de ta eiLCe de DititCeAdange
6onctionnant grace d La cooperation entne enoei-
gnant,s tuxembowLgeo-iis ct Jtnange)Ls, Bette exp -j-
Aience mJnitenait encounagemeat et , appui de. ta
pant du MENJ (vatuation, tnaduction de mataiet,
etc.). Au tieu de ceta, 	 n'nt pas netenue pa-t

-Ce Miniistne come exempts a 6c-Lc-ne!

4. INTEGRATION DES COURS DE LANGUE
MATERNELLE

L'integration des cours de langue maternelle est
projetee dans le cadre de la nouvelle grille ho-
raire prevue pour 1987/88.

Rendne t'intJgnation du cowl's de La tangue maten.-
neiie dJpendante de VintAoducton de. La nouvette
gnitte honaine, c'eist votontainement necueen cette
integnation a une date incentaine, Jtant donn
qu'un accord dm pnincipatn pantie conceAnu
pan La	 hoftain.e nt -Coin d'Etne tnouvL
On VOit d'aiiiewus mai comment te 4,i.ftL,stne compte
gJanatien t'intJgnation du coups de La tangue
matennette,	 a 6n yeux, te modete de Di(Aen-
dange, qui pA.6co-1t Ce m -611e nomE;Ae de teconis intj-
gnJez, -6ait appel a trop d'en6eignatys Jtnangeu.

5. PASSAGE DE L'ENSEIGNEMENT PRIMAIRE A
L'ENSEIGNEMENT POSTPRIMAIRE

Le Ministre propose d'intercaler une annee prepa-
ratoire avec enseignement intensif de l'allemand,
plutOt que de prevoir des filieres francophones,
qui, a ses yeux, sont des solutions de facilite
creant des problemes sur le marche de l'emploi.

Si 6 annee d'appkenti/56age de Vaitemand Wont
pco donna. Lca tl)s	 ncompt-L, comment une 7e
annee pent-eite minacutuoement Arhoudne toe  Le-5
pubameis (d'autant pew que	 ctaimm ne ,senont
6nJquentJe4 que pan dm Javu Jtnanoenz COMMUNAl-

quant entice eux hoit en Oancaiis, ,so-Lt en pontu-
gaiz)?
Deis 64:Wenn 6nancophonu bien tongue ne ,sont pa6
6onament une oLwtCon de 3aci_ti.t -j, maps une 14J-

cmit0 pain un centain nombiLe d'Uevm -Jtnange,
on ne veut loco teun neoul_ toute chance de

quati6ication dan)s -Ce /scWeme 6cotaiAe ac-tee-C. La
y Jnitabte ,sotution de OcititJ, c'e6t de. ne pais
dOuctoppen de conception d'enembte.
Quart aux pnobtemm 6UA Le manchJ de t'emptoi,
comment celui-ci pent-it is'accomoden de, dizam
de miens d'ouvnieA Ctnangeu et de i/IA.ontaiieu
n'ayant pa6 La moindne connai/mance de t'attemand?

6. COURS POUR ADULTES

Le Ministre a l'intention de developper les cours
pour adultes (allemand, frangais, luxembourgeois),
afin de favoriser une meilleure relation des pa-
rents d'eleves strangers avec l'ecole luxembour-
geoise.

Le diicutt -h de La fiztation paiLeats d'Jaive6-
Jcote ne 6ont pas en pnemien Lace cvi pnobame de
tangue, et t i 6Pftt a Oine n'ut pas a )situen,
unitatOatement du aR.6 des parents ",tAangenz?
Dawn quet but ceux-ci appnendnaient-LL Late-
mend? POuA aides teun en() ant2s dawn teurus deco-Lais

domicdC
Pan aLeteuitis, demanduc a du OUV/MIC.0 Jtnangenis La

Wquentation de COUAZ du 60ih,	 ignowt. La

LI.AchaAge que cc-Ca nepnJisente. Si on cent AJetee-
ment une Wquentation de en COUAA, it Oudnait
Li intJgnen dans te temps de tnavaii, come aux
Paps-Bais et en SuMe.
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7. FORMATION DES ENSEIGNANTS

Le Ministre estime que beaucoup de mesures ne
fonctionnent que si les enseignants sont suffi-
samment motives et prepares.

It appattient au MENJ dc eteet tez conditionz
votabteis a une motivation et ptepatation de en-
6eignant)s. En ptatique, c'eist 6ouvent to conttai
te qui 6e ptoduit.

- Des cours correspondants existent dans la forma-
tion initiale comme dans la formation continue
des instituteurs.

Tout ce qui nt ptbiu dun's ta oAmation initiate,
commune a tou,s tea etudiantJs de t'ISERP, c'e6t
une demheute de cutt/Lte pottugai5e pendant une
annee.	 COLthh	 d'apptc*ndi,s6ement
tent, maiys dependent du choix de tle.tudiant.
COLVI de pottugai's exitent, mals nu isont ptJvu
que 6u,2 te cadte deys COWL'S d'appto,6ondsement
et de ta 6onmation deis etudiantis 6e datinant a
t'Jducation pt-Lcotaite.
Uama ta Lionmation continue, de COUA,5 cottupon-
dant6 avaient eV. ptopo6e6 pan t'ISERP, mai out
Jt -e te ,() Luse pat te MENJ pat MaUAC. d'economie!

8. B ILAN

Le Ministre a conclu que beaucoup d'etrangers par-
lent deja le luxembourgeois, que beaucoup ne sont
pas de la premiere generation d'immigrants, que
beaucoup a deja ete realise en leur faveur.

Peu de ttavatitteut mi9tant,s pattent te tuxemboun-
9eo-&s. Pout teutis eqant/s, peu de pnobt -emu 6ont
thotws, peu 6ont en voie de teotution, aucun me
6a teoudta tout ,seut.

CONCLUSION

L'optimisme et la bonne conscience evidents du Mi-
nistre sont en contradiction flagrante avec la gra-
vite reelle de la situation et avec la morosite des
enseignants comme des parents et enfants etrangers,
accules a des situations souvent inextricables. On

ne discerne pas de volonte coherente et consequente
de changement de la part du MENJ. Aucun concept
global ne semble interesser le Ministre. La poll-
tique des petits pas est une serie de mesures non
agencees et de recommandations peu suivies dans la
pratique, comme l'a montre l'enquete realisee par
l'ASTI aupres des 118 communes.

On a l'impression que les autorites luxembourgeoi-
ses basent leur politique attentiste sur une asser-
tion simpliste et irrealiste: les êtrangers n'ont
qu i d se decider - rester ou partir. S'ils restent,
a eux de s'adapter aux structures du pays d'accueil,
s'ils partent, inutile d'investir dans leur forma-
tion. Malheureusement, le fait de se soustraire
ses responsabilites et de remettre a d'autres in-
stances (communes, enseignants, associations, pa-
rents d'eléves etrangers, ambassades) l'approche
dun probleme dune telle ampleur, n'engage en non
l'avenir politique d'un Ministre, puisque les etran.
gers n'ont pas le droit de vote; par contre, elle
compromet gravement l'avenir de milliers d'enfants
etrangers, leur insertion dans notre communaute
multiculturelle et, par consequent, l'equilibre so-
cial dont le Luxembourg aime tellement se vanter.

Christiane Tonnar-Meyer

NOTE OE LA REDACTION: Dons un prochain numero,
nous discuterons differents modeles possibles de
scolarisation des enfants migrants dans notre sys-
teme scolaire.

Seit Uber zwei Jahren schon liefern unsere Spit-
zenpolitiker, ob schwarz, rosa oder blau, einen
wahrhaft titanenhaften Kampf, um Luxemburgs medi-
enpolitische Zukunft Liber die Jahrtausendwende
hinaus zu retten und technologisch auszubauen.
Unser kleines, aber modernes Staatswesen will den
Zug in eine blUhende Dienstleistungszukunft nicht
definitiv verpassen, braucht hic et nunc semen
eigenen Satelliten, und selbst geballte, fremd-
landische Macht und MiBgunst wird unsere Spitzen-
politiker nicht davon abbringen kOnnen, des edle
und wirtschaftspolitisch unverzichtbare nationale
Vorhaben energisch und ausdauernd in die Tat umzu-
setzen. Luxemburgs vereinter Mediendienst der Par-
teien, vom bischbflichen Generalanzeiger bis hin
zur yewerkschaftlichen LSAP-Hauspostille, gestal-
tet des Bild, verbreitet die Botschaft, feiert

diplomatische Erfolge und HOhenfldge, leckt die
Wunden nach unvorhersehbaren RUckschlagen und
schUrt nationale Wallungen gegen den heswilligen
Widerpart im Ausland, der uns bekanntlich schon
den Cattenom-Brocken vor der Haustiir verpaBt
hat, und der uns (lies RTL) nun gar weder einen
Kanal auf seinem Satelliten noch uns selbst einen
eigenen grenzUberschreitenden Haus-Satelliten der
Qualitt "marque nationale" (SES-GDL) so recht
Onnt. Soweit des gezeichnete Stimmungsbild, so-
weit die bisherigen Episoden des Geschehens, fur
den Rest, wer blickt du schon noch durch, bei all
den sukzessiven Projekten: Coronet-Whitehead-Plne
geplatzt, null Kanal, trotz inbrUnstigen Werbens,
fur des Medienhaus Gust Grans in Frankreich, nun
also SES-GDL und parallel dazu eventuell noch Ka-
n'ale fur RTL bei unseren bundesdeutschen CDU-
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